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PIÈCE NUMÉRO DEUX

LA LETTRE DE KEVIN RYAN 

L’effondrement du World Trade Center 
Par Kevin Ryan 
Des Laboratoires Underwriters
Jeudi 11 novembre 2004

Dr Gayle, 
Après avoir récemment examiné le rapport de votre équipe datant du

19 octobre 2004, j’ai ressenti le besoin de vous contacter directement. 
Comme vous devez le savoir, la société pour laquelle je travaille a

certifié les composants métalliques utilisés dans la construction des
bâtiments du World Trade Center. Suite à ma demande d’information
auprès de notre direction générale et à la direction du département
commercial Protections Incendie l’année dernière, j’ai appris qu’ils ne
s’accordaient pas avec certains aspects essentiels de l’histoire, à l’excep-
tion d’une chose : que les composants que nous avons certifiés étaient
conformes à tous les standards. Ils nous ont suggéré de nous montrer
patients et nous ont fait comprendre que Underwriters Laboratories (UL)
travaillait en collaboration avec votre équipe, et que des tests continue-
raient à être effectués tout au long de l’année. Je suis conscient des tenta-
tives d’aide apportées par UL, y compris que des tests de performance ont
été faits sur des modèles d’assemblage des étages. Mais les résultats de
ces tests semblent indiquer que les bâtiments auraient dû facilement
supporter la contrainte thermique exercée par des flaques de kérosène
enflammé. 

Il continue d’y avoir un certain nombre “d’experts ” faisant des décla-
rations publiques au sujet de la manière dont les bâtiments du World Trade
Center se sont écroulés. L’un d’entre eux, le docteur Hyman Brown de
l’équipe de construction du WTC, prétend que les bâtiments se sont effon-
drés car les structures d’acier se sont déformées du fait des incendies qui
brûlaient à 1100°C. Il déclare, “Ce qui a causé l’effondrement des tours,
c’est le carburéacteur des avions… brûlant à 1100°C. L’acier dans cette
zone d’impact de cinq étages [entre le 93e et le 99e étage] a subséquem-
ment fondu. ” De plus, les journaux qui le citent annoncent : “Les conclu-
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sions préliminaires qui viennent d’être publiées par l’étude de l’effondre-
ment du World Trade Center de l’Institut National des Standards et de la
Technologie* corroborent la théorie de Brown.” 

Nous savons que les composants d’acier étaient certifiés conformes
aux normes ASTM E119. Les courbes température-temps normalisées
pour la standardisation des composants requièrent que les échantillons
doivent être exposés à des températures avoisinant 1100 °C pendant
plusieurs heures. Et comme nous nous accordons à le dire, l’acier utilisé
résistait à ces contraintes thermiques. En outre, je pense que nous sommes
d’accord pour dire que même de l’acier non-ignifugé ne va pas fondre
avant d’avoir atteint des températures incandescentes le chauffant au rouge
vers 1 650 °C. La raison pour laquelle le docteur Brown a insinué que
l’acier à haute résistance (high-grade steel) utilisé dans la construction de
ces bâtiments fondait à 1100°C n’a aucun sens. 

Les résultats publiés de vos récents tests métallurgiques semblent clari-
fier le sujet, et soutiennent les conclusions des mises à jour (effectuées par
votre équipe en août 2003 et explicitées dans les rapports de l’Associated
Press où vous vous déclariez prêt à “ exclure la possibilité d’une faiblesse
de l’acier comme facteur contribuant à l’effondrement [des tours]. ”
L’étude de la déformation et de la sphéroïdisation des peintures semble
être très claire, et vous avez noté que les échantillons disponibles étaient
acceptables pour une enquête. Vos conclusions suggèrent que l’acier a été
probablement exposé à des températures de seulement 250 °C ce qui
correspond à ce qu’on pourrait attendre d’une analyse thermodynamique
de la situation. 

Cependant, le résumé du nouveau rapport de l’INST semble ignorer
vos conclusions, et suggère que ces faibles températures ont causé un
“ ramollissement et une distorsion” des portions exposées de la structure
métallique centrale du bâtiment. D’autre part, ce résumé stipule que les
colonnes du périmètre se déformèrent, pourtant vos conclusions montrent
clairement que “ la plupart des colonnes du périmètre (157 sur 160) n’ont
pas été exposées à des températures supérieures à 250 °C.” Pour pouvoir
être forgé, l’acier doit normalement atteindre une température de plus de
1 100 °C. Cependant, ce nouveau rapport suggère que des températures
bien plus basses sont capables non seulement de ramollir l’acier en
l’espace de quelques minutes mais sont aussi la cause de l’effondrement
rapide de la structure. 
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* The National Institute of Standards and Technology (NIST, ou acronyme en français
INST). 
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Cette histoire ne rime tout simplement à rien. Si l’acier de ces
bâtiments s’est ramolli ou a fondu, je suis certain que nous sommes tous
d’accord pour dire que cela n’est certainement pas dû au kérosène
enflammé de quelque sorte que ce soit, et encore moins aux brefs incen-
dies des tours. Cette évidence devrait être d’une grande importance pour
tous les Américains. De la même manière, l’affirmation selon laquelle ce
métal a cédé à des températures d’environ 250 °C suggère que la majorité
des décès le 11 Septembre est à mettre sur le compte d’une défaillance de
sûreté des structures. Mon entreprise devrait être grandement concernée
par cette suggestion. 

Il ne fait aucun doute que les évènements du 11 Septembre constituent
le moteur émotionnel de la guerre contre le terrorisme et le sujet de
l’effondrement du WTC est au cœur de l’histoire du 11 Septembre. Je
pense que les tests métallurgiques sont au cœur du cœur du nœud de
l’affaire. Soit nous découvrons la vérité sur ce qui est réellement advenu
de ces bâtiments, et nous le communiquons promptement, soit nous
aurons tous à faire face à la destruction et au désespoir engendrés par des
décisions basées sur de la désinformation et des bavardages. 

Je vous remercie pour tous vos efforts en vue de déterminer ce qui s’est
passé ce jour-là. Vous savez peut-être qu’un certain nombre d’autres
employés, et d’anciens employés, du gouvernement ont pris d’importants
risques pour nous aider à connaître la vérité. J’ai mis en copie de ce
message l’un d’entre eux en signe de respect et de soutien. Je suis
persuadé que votre travail pourrait également être le premier élément
factuel autour duquel la vérité, et par conséquent la paix mondiale et la
justice, pourront à nouveau régner. Je vous prie de faire ce que vous
pouvez pour rapidement éclaircir la confusion quant à la capacité du
kérosène enflammé à ramollir ou à faire fondre des structures en acier. 

Kevin Ryan 
Site Manager Environmental Health Laboratories 
- A Division of Underwriters Laboratories 
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